
tilcomme pour eux-mêmes, pour leur seule [oie personnelle, le toujours
-beau « Trio ». op. 70 en ré majeur de Beethoven. Mais leur joie a I
été partagée par le nombreux public qui emplissait la Salle Coloniale,
et qui leur a témoigné sa satisfaction pal' des acclamations enthou­
siastes.

En résumé : admirable soirée d'art.

Rotterdam, 1925.
'Rotterdamsche Courant : Société d'Art de Rotterdam. -

Cet ensemble est composé de musieíens parfaits -qui, pal' une longue I

coopération, ont porté leur art à un très haut degré de perfection.
Jeu d' ensemble travaillé jusque dans les moindres détails, brillant
et plein de tempérament. Le pianiste est excellent, a une technique
merveilleuse et possède l'art des nuances qui donne touiours de la
couleur, de la teinte à son jeu. Le violoniste et le violoucelliste sont

également très maitres de leur instrument, et en tirent des effets et
des sons très jolis, Le pianiste est l'ame du trio.mais il forme avec les
deux antres artistes, une unité telle que l' on ne saurait en souhaiter
de meilleure, La connaissance de cet. ensemble de Bruxelles MUS a

été .particuliètement agl�able, et nous _le. reverrons aHC plaisú,
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QUELQUES EXTRAITS DE PRESS� I

Bruxeües, "9'22.
Le XX· Síècle : ... les trois artistes aífínnèrent l'harmonia de

leurs talents personnels, soumis sans effort apparent à l'unité cons­

tante. Tàche difficile, ou peu d'artistes excenent, paree qu'elle est
faite de sinoérité absolue et de sacrifice. Splendide exécution du trio
de Vreuls. G. DUVIGNEAU.

Mons, "922.
La Province : le Trio de Schumann íüt l'endu avec beaucoup

d'emetien et le dernier motif « avec feu» iut en.evé avec un bno

.

irresistible qui valüt aux artistes de longs et chaleúreux rappe.s.
M. DELSAUT.

Bruxeúes, f 9'2'2.
,

L'Btoüe BeIge: Le Trio Scharrès donna son concert, devant
un public nombreux et enthousiaste. Le trio en si bémol majeur de
Beethoven íüt l'endu avec un rare. souci des nuances. C'est princi­
palement dans l' andante que les parfaits artistes purent déployer
leurs qualités mattresses: phrase à Ia fois clair et ressenti, admirable
nettete de trait, mise en valeur des moindres détaíls. Le trio de
Vreuls íut un vrai regal. ...

Biuxetiee "923. A'ud-it'Ío1/, intégrale des trias de
Beetlunien.

Le Soir :... Superbs audition des trios de Beethoven par le
Trio Scharrès ... l' exécution a été impeccable. Par le respect absolu
-du style, par leurs qualités de souplesse, d' enthousiasme et de
íerveur, par leur belle cohésion, les ínterprètss ont donné aux privi­
légiés, qui ont suivi l'audition des huit trios, Ulle leçon remarquable
de grande musique. Ceux-là ont entendu parlor Beethoven ... Le Trio
Soharrès mérite la gratitude du monde artiste.

Liége, "9'23.
L'Express :.:. Nous nous assocíons au succès très Jiatteur que

vient d'obtenir le trio Scharrès. L'exécution du Trio de Beethoven
íut d'une extreme clarté et celle du 'l'ho de St-Saêns aíñrma les qua­
lités d' ensemble et le talent individuel de ces instrumentistes assuré-
ment ullis par prédestination. UIIARLES ALBERT.

La Meuse : .. , Les trois artistes excellent dilns les sonorités en

demi teintes, usent d'un jeu de nuances toujoUJ's égalemerit fondues. '

Jamais Ulle boursouJlure, jamais un� vulgarité ... Le Trio de Vreuls
tout de suite est mis en valeur. l'exécution (ju'ils dOilllent de cette
mUV1'e RoEde, forte, puissante est remarqual}le ... c'est encore la

I"
montée impl'e�,sionnante (lui cette fois s'éteint clans Ull pp. admirable i
et émouvant. Bravo. Bravo! L. L.

'1[

II De L' Eventail : Le programme, bien choisi, était fort intéres-
sant et a valu aux trois interprètes un succès aussi grand que merité.
.1' adorable trio en « ré » majeur de Beethoven couronnait le pro­
gramme en beauté, MM. Soharrès, Harvant et Kuhner en ont l'endu la
[oie, la tristesse et la gaieté admirablement ; le « largo » surtout a

'

été l'endu délicieusemnt; il seraít dírñcile d'y mettre une émotion plus
tervente et une délícatesse plus raíñnée.

« Des Nouvelles» de La Louvière : Le Trio Seharrès, a

/1donné une nouvelle preuve de ses l'ares merites. li executa d' abord le
« Troisième Concert », de Couperin, dans lill sentiment delicat des

nuances, avec une grace toute archaïque, et Ulle belle homogénéité ;
ensuite, en premiere audition, un superbe trio de A. Chapuis, élève I

très aimé de césar Franck, disait le programme; on I' a cru aisément,
et il convient de remercier véritabíement les trois artistes belges,
(MM. Scharrès, Harvant et Kuhner), qui ont l'endu ce réel oneí­
d'reuvre avec une belle tougue, une émotion extraordinaíre et partant
communicative.

Du « Het Laatste Níeuws » : Le trio Scharrès rendit le 3" des
concerts royaux de Coupecin, avec un magniííque ensemb.e, et lit
valoir un jeu riche et précieux.

l' audition du trio de Beethoven, dont les interprètes fírent
revine tonto la saveur, nous fut une grande joie ; il nous fit apprécier
le son unique dans sa pureté du violoniste Harvant, le doigté plein de
forme de M. Kuhner et la science approíondie à laquelle M. Scharrès
nous a accoutumés dans toutes ses auditions.

'

Le Soír : Le trio Scharrès a été appelé it se produire pour la
2e íois au Salon des Musiciens francais à Paris. 11 interprêta les trios
de Jongen et Dupuis au oours du gala íranco-belge organise Salle du

Conservatoire. La salle, littéralement bondée, fit un magnifique suceès
aux mUVl'es comme aux interprêtes.

ol

De l' Horizon : Le trio Scharrès est inooutestablement le meíl­
Iem que nous possédions actue.lement : il y a, entre les musioiens qui I
le constituent, une homogénéité paríaite de talent, de pensée et de

Isensibilité. Tous trois sont de très grands et très purs artistes, témoi­
gnant d'une simplicitè et d'ulle sincérité peuordinaires de nos [ours:
aucune pose, chez eux, nulle affectation, aucun geste maniéré. Leurs I
exècutíons peuvent se défínír ; sobriété extérieure, íntensité émotive; II

on devine que leu!' unique ambition est de eommuniquer à leur audi­

toire les intenses érnotions que leur font éprouver les muvres qu'iJs
interprètent.

. Aussi, quelle impression de majesté et de gl'al1deu!' donne, inter­
prété par eux, le « Troisième Concert» de Couperin. Quel vii intérêt
aussi, jKmé par cux, en pl'emière auditiou, présente le « Trio» de
A. Chapuis.

Après avoÏJ' ntis ainsi toutes leurs gI'audes qualités d'in,ter­
prètes au service d'muvres peu ou mème pas COl11lUe�, MM. Scharre�,
Harvant et Kuhner ont joué, COlllme seu]s ils �a vent le faire et


